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Assemblee mensuelle du 5 revrier 1992 

Maandelijkse vergadering van 5 fehruary 1992 

Admissions / Toelatingen : 

Melle Gabrielle BANSART, rue Meyerbeer 111, 1180 Bruxelles, est pr6sentee par MM. G. 
COULON et N. MAGIS en tant gue membre associ6. 

Communications / Mededelingen : 

1. M. G. Tow1sov1c presente la communication suivante.

Bibionidae (Dipteres) recoltes au moyen de bacs jaunes a Tilff 

(province de Liege) 

par Guy Tm.tAsovrc 

Musl!e de Zoologie de l'UniversitC de Liege, Institut de Zoologie, Quai Ed. Van Beneden 22, B-4020 Lil:ge. 

Un dispositif de piegeage destine a inventorier Jes peuplements de certains Hymenopte­
res de I' Ardenne condrusienne a ete mis en place sur le plateau de Brialmont, dominant le 
massif calcaire de la grotte Sainte-Anne. 

Trois pastes comprenant chacun 5 plateaux colores en jaune, remplis d'eau additionnee 
de quelques gouttes de detergent, ont ete installe.5. Deux, distanls de 150 m, se situent 
dans un pare arbore (alt. 180 m), a la lisiere du versant boise descendant vers l'Ourthe. 
Les cinq pieges du troisieme poste etaient etage.5 sur le talus d'un chemin creux (alt. 130 
m) traversant une zone de cultures intensives.

Les pieges ont fonctionne du 26 avril au 31 octobre 1986 avec une courte intenuption

entre le 28 juin et le 3 juillet. Ils ont ete releves tous Jes deux jours. 

557 Bibionides ont ainsi ete captures clans Jes 15 bacs. La liste des espeC-es et la repar­
tition des individus en fonction des dates et des biotopes sont presentees dans le tableau 1. 

L'examen des resultats conduit a formuler Jes remarques suivantes. 

1.- II existe une opposition absolument radicale entre la faune de la lisiere du pare et 
celle de la zone cultivee; elle se traduit au plan qualitatif (aucune espeC-e commune) com­
me au plan quantitatif puisque Jes captures faites en lisiere repfesentent seulement 4,5 % 
de l'6chantillon global. 

2.- Sur Jes 4 espeC-es prises dans le pare, Dilophus febrilis affectionne les milieux ou­
verts (fuENNI, 1982) et pullule parfois clans le sol des prairies (KRlZEl.J, 1969) tandis que 
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Bibio reticulatus et B. venosus sont connues comme especes forestieres (SEGUY, 1940). 
L'effet de lisiere est done particulierement net. 

3.- Dilophus Jebrilis est une espece tres commune en Belgique (T0MAS0v1c, sous pres­
se); sa capture en mai puis en ao-0.t confinne son caractere bivoltin. 

4.- Si B. varipes est une espece commune, la capture de B. reticulatus merite d'etre 

soulign6e. Celle-ci, en effet ne totalise que 14 occurrences sur le territoire beige et la 

demiere recolte datait de 1944. 

Tableau 1. Contenu des pi�ges par espCccs el par dates. 

Mois: Mai Jn fo Ao T 

0 

Periodes: 5 13 15 17 19 21 23 14 T 

A 

6 14 16 18 20 22 25 JO 31 22 L 

Esp1:ces 

A. li�ii!re du pare: 

D. febrilis (L.) 14 15 

B. reticulatus Loi:w 2 

B. varipes (Meig.) 3 6 

B. venosus (Meig.) 2 

total A: 25 

B. chemin 1.one agric. 

B.marci (L.) 12 68 100 18 199 

B.johannis (L.) 118 95 15 5 3 237 

B. leucoptcrus (Meig.) 17 22 25 JI 96 

total B: 532 

total A+B: 557 

5.- Les populations de Bibio marci et de B. johannis, de 2 a 2,5 fois plus importantes 
que cell es de B. leucoprerus, dominent tres largement dans la zone des cultures intensives. 
Les nombres d'individus obtenus successivement confinnent leur apparition en essaims 
nombreux mais assez rapidement disperses. 

6.- Sur les 532 individus captures, 12 seulement sont des femelles dont 9 sont tomb6es 
dans Jes pieges "in copula N. La couleur jaune des bacs semble done peu attractive pour Jes 
femelles; son utilisation clans des recherches oll devrait intervenir le facleur "sex rntio" 
serait done tout a fait inadequate. 
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fauniques de Gembloux (it paraitre). 

2. Au nom de M. CJ. DoPAGNE, excuse, M. N. MAGIS fait circuler un appel a la collabo­
ration pour reunir des donnees biog6ographiques concernant Jes Dytiscidae de Belgique et
des zones limitrophes.

Apres avoir consulte Jes collections des Dytiscidae conserve.es au sein des principaux 
instituts de Belgique, il ressort qu'il reste encore beaucoup de regions ou de carres UTM 
a explorer. Aussi, je suis convaincu que les collections priv6es rece!ent encore de nom­
breuses donn6es interessantes que ce soit pour Jes especes banales ou que ce soit pour Jes 
esp&es rares. 

Je vous propose done une collaboration qui peut Stre r6alis6e de deux manieres: 
I. Yous m'envoyez une lisle des Dytiscidae de votre collection, en mentionnant les dates

et lieux de captures (Claude DoPAGNE, avenue du Luxembourg 50, 4020 Liege, tel.·
041/41.05.92);

2. Je vous identifie ou vous confinne Jes identifications des Dytiscidae de votre collection
et je m'engage a ne garder aucun exemplaire, sauf demande explicite.
Dans ce cas, Jes collections pourraient transiter par la Societe royale beige
d'Entomologie (M. G. COULON).

D'avance, je vous remercie de votre aide pr6cieuse.

Cl. DoPAGNE 

Recension / Recensie : 

PAt.:LIAN, R., 1991. - Les Colellpthes Scarabaeoidea de Nor1velle-Caledonie. Faune tropicale, 29, 164 pp., 4l 
figs. Editions ORSTOM, Bondy, France. ISSN 0152-674-X, ISBN 2-7099-1030-6. 

Les Scarabaeoidea de Nouvelle-Caledonie et de ses dependances (archipels Belep et Loyaut6, ile des Pins) 

comportent actuellement 84 espl:ces nommees, dont 68 end6miques, 3 espCces cxistant dans les Iles voisines, 10 
espl:ces fortuitement introduites et 3 espCces volontairement importees. Huit families de Scaraheoidea sont repfe­

sent6es. L'endemisme au niveau des genres est eleve (14 sur 34), surtout parmi les Melolonthidac (5 sur 7) et la 
tribu des Canthonini de la famille des Scarabaeidae (8 sur 8). Les Melolonthidae comptent 24 esp1:ces toutes 
end6miques auxquelles, ii faut ajouter I Sericini figure mais non decrit; les Rutelidae I seule esp1:ce introduite; 
Jes Dynastidae 14 esp1:ces dont 10 endemiques; les Cetoniidae I esp1:ce introduite; Jes Hybosoridae 2 end6mi­

ques; !es Aphodiidae 9 esp1:ces dont 6 endemiques; Jes Scarabaeidae 3 I espl:ces dont 26 Canthonini endemiques. 

II faut y ajouter I esp?:ce de Ceratocanthidae reslee in6dite. 

Celle faune de Scarahaeoidea de cette ile melanesienne situee au N-E de l'Australie entre !es 20-22 ° de 
latitude S et 164-168 ° de longitude E est composee d'un 616ment australo-ml!lanesien avec de vieilles lignees 

australiennes et d'un 61Cment orientalo-papou parvenu Iii par des connexions insulaires precaires ii partir de 
Nouvclle-Guin6e et de Malaisie. A cote des espl:ces introduites fortuitement, souvent pantropicales, ii faut signa­
ler !'introduction volontaire en 1978 de 3 coprophages afrotropicaux via l'Australie pour occuper une niche 
CCologiquc vide visant 1'61i11Unation des houses du betail introduit qui induisent des proliferations de mouches 

nuisihles ou d6sagr6ables. 
L'ouvrage fort bien edite donne des clefs de determination des families, tribus et genres nfo-caledoniens. 

Deux nouveaux genres, onze espl:ces et une sous-espl:ce nouvellcs sont d6crits. Cheque taxon est redc!:fini et sa 
distribution precisee par ['exploitation des assez rares collections d'insectes nfo-cal6doniens (panni lesquelles, il 
faut citer la collection FAUVEL renfennan1 une partie de la collection du P1:re MoNTROUZIER, a l'Institut royal des 
Sciences naturelles de Belgique). Le texte est illustre de nombreuses figures. Des dessins in toto de plusieurs 

esp1:ces (ou des photographies pour Jes Dynastidae) pennettent d'avoir une bonne representation de la faune de 
cette superfamille dans une region presque ii nos antipodes. 

Du cote negatif, ii faut toutefois deplorer de malheureuses imprecisions ou erreurs. Ainsi, la clef des Melo-
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lonthidae precise l'appartenance des 7 genres a 2 tribus: Jes Melolonthini el les Liparetrini. Le genre Allophyllus 
FAUVEL est ainsi erronement separe des Gnaphalopoda REICHE et Hezeronyx GueRJN. Par contre, le genre Cone­
biris conside'.l'e par son auteur, FAUVEL, comme un Pachydemini e:,,;truordinaire, ne peut certainement pas oltre 
place parmi [es Liparetrini. On constate aussi a !'analyse, que les figures ne sont pas toujours en concordance 
avec le texte. Ainsi, pour Heleronyx caledonidae, ii esl imprime, page 21: "Antennes ii massue allongee aussi 

longue que le reste de l'antcnne" ce que n'indique pas la figure 3a. Pour H. paniei, page 22, ii est precise: 
"Massue des antennes de trois articles plus longue que le resle de l'antenne" alors que la figure 3e montre au 
contraire une massue fort courte. Bizarrement, le tableau des genres neo-caledonicns de Dynastidae cite le genre 
Papuana ARROW non signale de l'ile mais ignore le genre Haploscapanes ARROW qui a e1e obser.e. 

J. DECHLLE 




